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- A SA MÉMOIRE IMMORTELLE -
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Dimanche, le cœur du Prolétariat uni­
versel a vibré à l'unisson des acclama­
tions démocratiques et républicaines 
poui rendre à la grande figure de Jau­
rès, à son génie créateur, à son carac­
tère généreux, à son œuvre sociale, à 
son action émancipatrice des masses 
opprimées, un unanime et touchant 
hommage d'admiration et de reconnais­
sance éternelle. 

L'inauguration du monument de Jean 
Jaurès à Carmaux fut l'occasion d'une 
.grandiose et inoubliable manifestation 
fertile en enseignements pratiques et en 
leçons utiles aux Travailleurs, désireux 
de réaliser l'amélioration, de leur sort 
par des moyens pacifiques et légaux, 
sans rien abandonner de leur sublime 
idéal. 

Les ouvriers de notre Pays noir qui 
ont vu si souvent Jaurès défendre leur 
cause, avec sa fougue d'éloquence en­
traînante, dans nos organisations cor­
poratives et à la tribune parlementaire, 
voudront rester fidèles à ses directives, 
inspirées par la lumineuse conception 
de la marche raisonnée, réfléchie et 
résolue du progrès socialf 

Dix ans bientôt après sa tragique dis­
parition, sous des balles criminelles, la 
splendide ligure de Jaurès domine en­
core tous les événements sociaux de 
Ba .rayonnante bonté, de son stimulant 
exemple et de ses claires visions d'a-
Venir. 

Le génie de Jaurès a marqué, eu traits 
de feu, la route où s'achemine l'huma­
nité, avide do réformes sociales, pour 
alléger son fardeau d'exploitation capi­
taliste et de misères douloureuses, nui­
sibles, par leurs effets immédiats et 
leurs multiples conséquences, à l'indi­
vidu lui-même, à la famille et à toute la 
Collectivité. 

Jaurès n'a pas seulement illuminé de 
fa flamme .socialiste les larges horizons 

du ayiitJjcaligrap e* t'i*Cv S* voie fécon­
de, pur l'union de toutes les forces ou­
vrières. Son regard perspicace a péné­
tré les arcanes touffus, marécageux, de 
la politique capitaliste nationale et in­
ternationale, amassant sur les peuples 
ries nuages chargés d'orages, aux éclairs 
de sang. 

Il n'est pas téméraire d'affirmer que 
si les judicieux avis de Jaurès avaient 
été écoutés et suivis, notre région du 
.Nord ne se.ait pas aujourd'hui couverte 
de ruines amoncelées par la guerre. 

On ne peut relire 1' « Armée nouvelle » 
sans être frappé des prévisions géniales 
de l'auteur de ce livre prestigieux, pu­
blié quelques mois avant la grande tour­
menté mondiale. 

Après avoir exposé l'urgente nécessité 
'le défendre la frontière franco-belge, 
,aurès a su mettre en pleine lumière 
't? avantages et le bénéfice de la force 
immense assurée aux démocraties, lut-
lant pour leur existence, par la ration­
nelle utilisation de leurs réserves débor­
dant sur l'envahisseur en vagues acca­
blantes, comme la puissance d'un océan 
soulevé par les tempêtes. 

Peut-on oublier ce mémorable dis­
cours du 30 juillet JOli à Bruxelles, où 
Jaurès prédisait aux fauteurs de la guer­
re, apparaissant alors inévitable, les 
chocs en retour do leur attentat contre 
Je genre humain et leur montrait, au 
bout de la catastrophe, la Révolution 
déchaînée balayant la dynastie des Ro-
manoff, des Habsbourg et des Hohen-
zollern ! 

Fauchée, en pleine force, par un com­
plot d'assassins, la vie de Jaurès peut 
rire cilée en exemple dans tous les do­
maines de l'action humaine, généreuse, 
dévouée et tout entière au service de la 
cause démocratique. 

Emile BASLY, 
Député du Pas-de-Calais. 

L r Voyages Populaires 
du « Réveil du Nord » 

o-o-o-o-n-o-o-o-o-o o-o 

L'excursion TariS'Versailles 
les 10 et 11 juin 

Le nombre des o.\cursionnistes pour Paris-
A ci yjillcs est Irnpiessionuant, et nous sommes 
persuadé* que tous conserveront do ces deux 
jours le plus agréable souvenir. 

C'est aujourd'hui le dernier jour d'inscription 
pour cet intéressant voyage que les personnes 
qui ont hésité ou qui n'ont pas eu le temps de 
BO faire inscrire plus tôt se hâtent donc. 

Rappelons les prix de cette première excursion 
qui ont été réduits au strict minimum. 

I.IMI : 2e classe, 153 fr. ; 3e classe, 132 Ir. 
DOUAI : 2e classe. 143 fr.; 3e classe, 127 fr. 30. 
AURAS : 2c classe, 140 fr. ; 3e classe 124 fr. 
Ces prix comprennent tous les frais de l'excur-

sion jusqu'aux pourboires. Les billets seront 
envoyés par lettres recommandées ce sou* ou 
rem's pour les derniers inscrits au départ a la 
gare. On peut également les reUrer des mainte­
nant 6C. rue des Stations, à T « Agence des 
Voyages de la Presse Française. * 

Terrible explosion 
près de Douai 

Un obus qui éclata, tua 
deux artificiers à la Brayelle 
Un effroyable accident s'est produit hier 

au rterrain d'aviation de La Brayelle, près 
Douai. Voici dans quelles c irconstances : 

Deux artificiers de la subdivision de Cam­
brai, Charles-Louis Allaeys, 2i ans , origi­
naire deSaint-Pol-sur-Mer et Claude Salton, 
33 ans , noe à Arfeuilles (Aliier); avaient été 
charges de faire exploser un dépôt d'obus 
installé dans la partie du terrain réservée 
au désobusage. Les artificiers s'occupaient 
à préparer le fourneau de mine *orsque tout-, 
à-coup une formidable explosion se produi­
sit. IJn gros obus venait d'éclater. Salton 
qui se - trouvai t penché sur le fourneau de 
mine fut projeté a vingt mètres de la. On le 
retrouva littéralement déchiqueté, la tête en 
bouillie, les jambes et les bras arrachés . 
Des débris humains jonchaient le sol a dix 
mètres du corps. 

Allaeys qui se tenait derrière son cama­
rade à un mètre environ du Irou, eût la poi­
trine ouverte par de gros éclats. 

Les causes exactes de l'accident n'ont 
bien entendu pu être établies. Tout c e qu'à 
révêlé l'enquête à laquelle s'est livré M. le 
capitaine Cardon, directeur du service de 
désobusape c'est que l'explosion s'est pro­
duite au moment^ où les artificiers plaçaient 
le pétard qui devait déterminer l'éclatement 
des obus. 

Allaeys et Sallon étaient onsidé-rés com­
me d'excellents artificiers, très sérieux et 
très prudents. 
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L'EMULATION CANINE DANS LE NORD 
•HWMlIMMIlMWmilM • » • • — — — — 

C e q u e s e r a la ÎO"* E x p o s i t i o n du C l u b d u c h i e n d e b e r g e r 
d e d é f e n s e d e L i l l e . * P l u s d e 4 0 0 c h i e n s d e t o u t e s r a c e s , 
d e p u i s l e r e d o u t a b l e bu l l -dog a n g l a i s j u s q u ' a u l o u l o u d e 
l u x e , p a r t i c i p e r o n t a u grand c o n c o u r s f inal d e l ' a n n é e . * 

Ce qu'avait trouvé un détenu 
de Béthune, pour mourir 

UNE AMPOULE E L E C T R I Q U E 
ETVDU SUBLIME CORROSIF 

• Le- nommé Drou.lene Albert, sujet belge, 
incarcéré H la prison de Béthune et eti pré­
vention pour vol, a tenté de se donner la 
mort d'une Iaç«Hi originale'. 

Il a écrasé une ampoule électrique et 
avala les débris de verxre additionnés de 
sublimé: 

Son état. est tellement grave qu'on a du 
le transporter d'urgence a l'Hôpital de Dé-
Umne où il a été admis. 

LE PARQUET EST DESCENDU 
SUR LES LIEUX 

Nous avons relaté le grave accident d'auto 
qui s'était produit dans la soirée de mercre­
di, vers \%- h. 80,. sur le boulevard de Lille-
Roubaiz, a.hauteur de la rue du Haut-Vinage 
à Wasquehal. 

Le Parquet de Lille saisi de cet te affaire, 
a confié,l'information la concernant A M. l e 
juge d'instruction Blanchard. 

Ce magistrat accompagné de son greffier, 
M. Prin, s'est rendu hier après-midi sur les 
lieux où s'était produite la collision e t a 
procédé à l'audition de divers témoins. 

> - o < > o ~ ; 

Arondel des Hayes, artiste, 
ne payait pas ses hôteliers 
Paris, 7. — La sûreté générale- vient de pro­

céder à l'arrestation d'un fils de famille, 
nommé d'Arondel des Hayes (Camille-Marie-
Noel). dit Norvers, 25 ans, demeurant en hôtel, 
passage de l'Industrie à Paris. 

Cet individu qui exerçait la profession d'ar­
tiste lyrique, avait l'habitude, au cours de ses 
tournées en province, d'escroquer les hôteliers 
et de partir sans acquitter ses notes. 

Sur mandat du parquet de Bordeaux, l'in­
culpant d'escroquerie et. de filouterie, le 
nommé d'Arondel des Hâves a été écroué au 
dépôt. 

Le Bey de Tunis 
vient en France 
Le bey de Tunis qui doit prochainement 

venir en France, s'embarquera le 5 juillet, à 
Bizerte, sur un bâtiment de guerre. 

La suite du bey se composera de : Son f i l s 
aine, le prince Azzedine; son autre fils, le 
prince Lamine; le premier ministre Si Mus-

LE BEY DE TUNIS 

tapha Dinguczli ; le général Hamida el 
Meghirbi; Te général Zaccaria, général de la 
garde ; le colonel Zaccaria, colonel de la 
garde; le docteur Lovy,- le commandant Dre-
vet, chef .de la mission militaire français* 
en Tunisie; un aide d e camp du bey «t un 

, aide de , camp - du premier tsiniatre. 

Les 10 cl 11 juin prochains, à l'occasion des 
Fêtes de Lille, le Club du Chien berger de dé­
fense, de Lille, organise sa dixième exposition 
canine, dans lu salle de la Halle aux-Bœufs des 
Abai loirs. 

Kondô en 1908, et doté le premier d'une sub­
vention du Conseil général du Nord, ce club 
fut le premier groupement de France qui, en 
1919, au lendemain de l'armistice, reprenant la 
tradition d'avant-fuerre. organisa une exposi­
tion du genre, qui remporta déjà un magnifique 
succès. 

Depuis lors, les efforts des amateurs se sont 
multipliés et plus prospère que jamais, le Club 
réorganisé el reconstitué, est maintenant en me­
sure d'organiser une épreuve vraiment unique, 
à Inquelle participeront des centaines d'éleveurs 
et d'amateuis de France et do eBlgique. 

LA ne doivent pas s'arrêter les etlorls. Il faut 
persévérer..C'est donc pour favoriser et dévelop­
per l'émulation entre possesseurs et éleveurs, 
qu'a été décidée la prochaine exposition. 

Ce que ceûte un chien de race 
Les vrais chiens do race, continue M. Potignv. 

sont tellement rares qut leui prix a augmenté, 
depuis la guerre, dans des proportions extraor­
dinaires. 

Le beau chien de berger vaut maintenant a 
15 mois, de 1.800 a 2.000 francs. Le chiens de 
chasse d'élite comme la plupart des chiens do 
luxe, ne se vendent pas a un prix inférieur, 
ijuant aux sujets extraordinaires, ils n'ont pas 
Ue prix et un éleveur de Confines a paré, derniè­
rement fill.OoO francs un berger d'Alsace, pur 
sang, dont l'impressionnante généalogie compte 
trente-quatre champions. 

Les pékinois, loulous, griffons, papillons et 
fox-terriers sont devenus à la mode, et sont de 
plus en plus recherchés par les grandes dames, 
les vedetles du théfitre, du music-hall et ies 
« professionnel beatrties ». Leur prix naturelle-
mwit, a suivi la loi de l'offre et de la demande. 

Encore une fois, le Reich 
se déclare prêt à réparer 

- * - « M ( i M a * N t -

Au centre : « Bodo », berger d'Alsace pur 
pions. — En haut : Un lox-terrler à poil 

Où en est l'émulation canine en France et 
dans le Nord en -prfrliculior. «tique sera l'tlxpo-
sition de dimanche et lundi prochaine, -c'est ce 
que nous ayons demandé A Si. Albert Poligny, 
président du Club 

Beaucoup de « cabots » 
mais peu de sujets i n t é r e s s a n t s ! 

Depuis la guerre, nous dit M. Potigny, un 
grand courant s'e^t manifesté en France, et. 
surtout dans le Nord, en faveur de l'élevage 
du chien. Le nombre du chiens- a augmenté dans 
d'énormes proportion.^ mais le nombre de su­
jets exceptionnels n'a pas -malheureusement aug­
menté dans la même mesure, 

Certes, on compte twaueoup de* bêtes, mais 
le nombre de .< cabots » vulgaires, est plus im­
posant Que jamais. 

Le gros entrain populaire s'est manifesté tn 
faveur du berger allemand, dit .d'Alsace, et du 
(îroenendach de défense, mais la majeure par-
tic des chiens qu'on croùe dans la nie, n'est 
que le misérable dachet d'un élevage lait incons­
ciemment sans aucune connaissance particu­
lière. 

Dès l'occupation de la rive gauche du Rhin, 
des voyageurs, des olficiers. des soldats ont ra­
mené d'AUemngue des sujets qu'ils croyaient 
rares, et qu'ils ont croisés DU hasard, sans 
aucune idée do sélection. Ce sont les produits 
« bâtards » des accouplements hybrides, qui 
tiennent le haut du. pavé, et c'est contre cette 
ignorance complète des principes élémentaires 
de l'élevage, qu'il importe de réagir. 

Grâce au concours d'amateurs sérieux et ru 
prix d'acquisitions onéreuses, le Club du chien 
berger de défense, s'e«t appliqué à remettre I'c'ic-
vage dans la bonne voie. 

Des résultais très sérieux ont déjà été obtenus 
par MM. MoFsebroucq, dans les bergers d'Alsace, 
iSanna et aJcques Letebvrc dans les Malinois, 
Ducatel, <îoubet et David dons les Briards, Tour-
nemine, Beaucamps et Viancs, dans les bergers 

Quant à MM. Duflonv, Valcke et Boudois. Us 
se sont efforcés de régénérer la race des bou­
viers des Flandres, presque complètement dis­
parue pendant la guerre. 

La nouvelle convention 
commerciale franco-belge 

sang , dont la yéncalogic compte 31 cliam-
Hssc. — En bas : U n bouledogue anglais . 

erSn cite des sujets qui valent sinon leur poids 
d'or, du nioini, tecr poids> d'&rgènt. 

• Ce que sera 
la prochaine Exposition 

La prochaine exposition, qui ne réunira pas 
moins de 400«biens Mie toutes-aaces, ne manque­
ra pas de romport-ar- un -gros succès. 

Venant la dernière dans la -légion, elle peut 
être considérée comme la finale de la saison, 
toutes les médiocrités-ayant été éliminées dans 
les réunions précédentes. 

fes pi 
France, dont MM. Demukter, Crictfnehàii, (Vjl-

Les juges •>lus réputés de Belgique et de 

D e s m o d i f i c a t i o n s h e u r e u s e s 
o n t é t é a p p o r t é e s 

Paris, 7. — Le Ministère du Commerce 
communique le texte du projet portant ap­
probation de la convention commerciale si­
gnée le 12 Mai 1823 entre la France et la 
Belgique et qui a été déposé aujourd'hui sur 
le bureau de la Chambre par le Gouverne­
ment. 

Le nouvean tarif belge représente dans 
son ensemble, une majoration considérable 
des droits frappant la plupart des marchan­
dises importées. 

Ces droits ont été réduits & notre demande 
pour un grand nombre de produits e t notam­
ment les produits chimiques, les peaux e t 
pelleteries, les tissus de laine, les futailles, 
les imprimés, pneumatiques, ete . - • 

Pour un certain nombre d'articles, il est a 
noter que les nouveaux droits concédés par 
l'accord commercial Franco-Belge, sont in­
férieurs, non seulement aux droits prévus 
dans le projet de tarif belge, mais encore 
aux droits actuellement en vigueur. C'est de 
cas notamment pour ies vins, certaines li­
queurs, parfumeries, dentelles, etc. 

En échange de ces concessions, des réduc­
tions des droits ou des coefficients actuels 
ent é té accordée en plein accord avec les pro­
ducteurs français, sur certains articles de 
verrerie, de fonderie, de «mécanique, sur les 
laines, les peaux, le" armes, etc. 

Le temps d'aujourd'hui 
Réchauffement, tempe nuageux a couvert avec aes au cours de la journée. Venta tournant a 

-Ouest Température minimum, 10*. 

Irt, Helfer, Tribouf, Tourneminc, Yanalse, Cou 
yreur, Domicent, e tc . auront.à départager, dans 
to ttes les rnoes. les meilleurs sujets. 

En outue de l'Exposition proprement dite, la 
manifestation comportera un coucours-prcsenla-
tion de chiens douaniers, un concours de sauts, 
un concours de rapport potu chiens de chasse, 
et un concours de chiens ratiers. 

Toutes les races de chiens figureront dans les 
hives : lévriers arabes, anglais et russes. Terre-
Neuve, Saint-Bernard, grands Danois, Dober­
man, Boxers, Bervers de la Brie, de la Beauce, 
Picards, Malinois, Belges, d'Alsace, Groenen­
daels, bouviers, grilfons. pointers, épagne ils. 
setters, fox-terriers, bull-dogs, e t c . etc . . Le 
Saint-Bernard céant voisinera avec le « papil­
lon », pvftmée de la maîtresse de grande maison. 

La région d'Amiens a fait les meilleurs en­
vois de pointers, de setters-aordon et de Dra-
qxtes d'Auvergne. Les fox-terriers îi poil dur se­
ront également bien représentas, l'ne partie de 
''exposition ne manquera pas d'attirer de nom­
breux amateur.*. Go sera celle réservée au.x 
» toutous » minuscules : pékinois, grillons, fox-
terriers et loulous, au nombre de plus de 
soixante. 

Environ vingt loulous blancs de race. eonrom> 
ront également pour la forte r>V:ompcnsc. L'ex­
position des. 10 et 11 juin sera la plus b-lle ma­
nifestation d'émulation canine orgonisée en 
France, depuis la guerre. Tout porte donc à croi­
re qu'elle sera marquée d'un grand et légitime 
succès.. 

Marcel POLVENT. 

Sur un viaduc, en Russie 
un train a dérjillé 

ftoiTRECOMMECARANTiES: Ses chemins de fer, l'ensemble 
del économie allemande, ses recettes de douanes, etc. 

O n a c o m p t é 4 8 m o r t s 
e t 120 b l e s s é s > 

Londres, 7. — On mande do Copenhague 
qu'une catastrophe de chemin de tet vient de 
se produire en Russie, près de Kbuenga. Un 
train do voyageurs a dérailt- en franchissant 
un viaduc et l'un des wagons est tombé dans la 
rivière. On compte quarante-huit morts et cent-
vingt blessés. 

<{• 

Cn Espagne, deux trains 
se sont rencontrés 
Les victime* seraient nombreuse» 

Madrid, 7. — L'n trai'i express allant de 
Bivrcelone à Valence et le train omnibus 
allant en sens inverse sont entmés en colli­
sion près de Beniearlo. 

Plusieurs w a g o n s ont été détruits. 
On annonce officiellement qu'il y a un 

mort, irois blessés grièvement et trois légè­
rement. 

Toutefois, des dépêches particulières lais­
sent ciboire- que les vict imes sont plus nom­
breuses. 
_ » ~ 0 4 O - t 

Un banquier amiénois 
détourna un demi-million 

Amiens, 7. — Sur les instructions du par­
quet, la police d'Amiens a arrêté la banquier 
Fauchait Henri-Joseph, 54 ans, établi rue 
Allait, originaire de Saint-Quentin, 

i Fauchart est inculpé de détournaœeuts at­
t e i g n a n t près d'un demi-million. 

La- note allemande sur les réparations a 
été r omise a Londres, à Paris et à Bruxelles 
dans la journée de jeudi. 

Voici, publiée à Berlin, le texte du mémo­
randum remis jeudi par les ambassadeurs 
du Reich aux puissances allices relativement 
au règleinont des reparutions. 

1° I-e gouvernement allemand a fait oon-
nattre loyalement, à la suite d'une enquête 
menée avec soin et avec conscience, ce qu'à 
son avis , l'Allemagne es t capable d'accom­
plir en fait de réparations. Il n'agirait |«ts 
avec sincérité si on n'avancerait pas le pro­
blème vers sa solution réelle et dans le but 
unique d'aplanir d'une façon passagère 
les difficultés politiques du moment, il vou­
lait promettre plus que d'après sa convic­
tion, le peuple al lemand employant toutes 
s e s forces, n'est en état de tenir. Cependant, 
la question de la capacité al lemande de pres­
tation est une question de fait sur laquelle 
on peut avoir des opinions différentes. 

Un organe international fixerait la somme 
et les moaatites de paiement 

L'Allemagne n'ignore pas que dans la si­
tuation actuelle, il est extraordinairement 
difficile d'arriver à une évaluation sûre. 
Pour cette raison ,lu gouvernement allemand 
s'est déclaré prêt à, accepter en ce qui con­
cerne le montant et les modalités des paie­
ments la décision d'un organe international 
et impartial. La volonté de l'Allemagne de 
réparer ne saurait trouver de preuve plus 
manifeste. 

L'émission u'emprunt serait remplacée 

par des prestations 

, Le gouvernement ullemand est prêt à four­
nir tous les documents et toutes les don­
nées nécessaires pour l'appréciation exacte 
de la capacité allemande de prcslatiun I! 
admettra sur demande qu'il soit pris inté­
gralement conn«is«urnce de la gestion finan­
cière de l'Etat et donnera tous les renseigne­
ment* voulu* sur lea ressource* de l'écono­
mie nationale nttemnnde. 

2° Le gouvernement a l lemand avait prévu 
l'émission de grand» eatprunis.aftn. do,pou-, 
voir venser'le pi»g tôt' possible des capitaux 
considérables aux puissances ayant droit 
aux réparations. Tant qu'il apparaîtra que, la 
voie do rémission d'emprunts s'élevunt à de 
grandes s o m m e s n'est pas applicable, le 
gouvernement allemand consentira auss i à 
ce que les versements de capitaux soient 
remplacés par un sys tème de prestations 
annuelle b. • 

Les garanties offertes 
par le Reich 

Ses chemins de 1er rapporteront 
500 millions ae marks-or par an 

3° L'Allemagne propose les garanties sui­
vantes : 

A) Les chemins de fer du Reich. a v e ; tou­
tes leurs propriétés, et installations, seront 
séparés du reste des biens du Reich el trans­
formés en un bien spécial crui ,.pour ses re-
ctt tes et s e s dépenses, sorti indépendant de 
l'administration générale des Finances et 
aura sa propre administration. L'adminictra-
lion des chemins de fer du Reich omettra 
aix milliards de marks-or (en obligations-or). 
Celles-ci seront sans délai inscrites sur In 
bien spécial comme gage de premier rang 
et rapporteront à partir du 1er juillet 19"/7 
5 % d'intérêts, par conséquent, el les a s su­
reront une prestation annuelle de 500 mil­
lions de marks-or. 

Son industrie, son commerce, etc., 
rapporteront autant 

B) Afin d'assurer une seconde prestation 
annuelle de âOO millions de marks-or, à par; 
tir du 1er juillet 1927. le gouvernement alle­
mand engagera sans délai l'ensemble de 
l'économie al lemande (l'industrie, les ban­
ques , le commerce, le trafic, l'agriculture), 
à fournir une garantie qui sera inscrite pour 
la somme de 10 milliards de mnrks-or com­
me gage de premier rang sur la propriété 
immobilière, industrielle ,urbaine, agricole 
et forestière. Les 500 millions de marks-or 
de cette prestation annuelle seront, prélevés 

ou bien indirectement dans le cadre d'uiï 
impôt général frappant aussi les autres pro­
priétés ou bien directement sur les objets 
grevés 

L E S GAGES 
E n o u i r e , seront mis en gage comme ga­

rantie des prestations annuelles : les droit» 
de douane sur les objets de consommation, 
dite de luxe (genussriiitteh les taxes de con­
sommation sur le tabac, sur la bière, s û r le 
vin et sur le sucre 'grenutweimonopol). Le 
rendement Jwut de ce» droits de douanes e t 
de ces taxes de consomma lion qui dans le» 
dernières, années d'avant-guerre 6'élevait à 
une moyenne de 800 millions de marks-or en 
chiffre rond, il est vrai rétrogradé à un quart 
environ .par suite de In perte de territoires 
et d'habitants, ainsi que du fait de la dimi­
nution de la consommation. U se relèvera 
cependant automatiquement a v e c l'assainis? 
sèment d i In vie économique. 

L ' A l l e m a g n e d e m a n d e 
u n e d i s c u s s i o n d i r e c t e 

4. Pour conclure, le gouvememand al le­
mand croit devoir souligner ce qui suit : 
L>ans une question aussi vaste et aussi c o m ­
pliquée, des progrès décisifs ne sauraient 
être obtenus par des exposés écrits, m a i s 
uniquement par un échange d'idées oral à 
la table de conférence. 

La capacité de paiement de l'Allemagne 
déinend de la nalure de la solution donnée 
à l'ensemble du problème*. La méthode de 
paiement r.e peut être réglée que par une 
discussion directe avec les ayanrs-droil. La 
fixation des détails des garanties requiert 
l e concours de ceux a qui ces mesures né­
cessitées devront servir. 

La solution de toutes ces questions néces­
site des négociations orales. L'Allemagne 
reconnaît son obligation de réparer. Le gou­
vernement allemand réitère sa demande de 
convoquer une conférence afin do convenir 
de la meilleure voie à suivre pour réalisée 
cette obligation. 

Les Alliés fltR&ffcg 
une réunion à usfende 
Paris, 7. — On annonce comme vraisem­

blable une réunion plenière inter.alliée îi 
Ostende. On ajoute que la situation Je la Bel­
gique, pays exonéré de sa dette de guerre, la 
place dans une posture particulièrement fa­
vorable pour faire à cet égard les ouvertures 
nécessaires. 

Le retour de M. Poincaré 
Paris, 7. — M. Raymond Poincaré, accom­

pagné de MM. de Lasteyrie, le Trocquer.Per-
reti de la Rocca, directeur des affaires poli­
tiques au ministère de? Affaires ^tranjjères 
et Guillaume, directeur ues mines, est arrivé 
à 13 h. 05 à la gare du Nord, venant de 
Bruxelles. 

Le terrorisme à la solde 
de Kowno et de Ber.in 
Il agit maintenant en Pologne 

Varsovie, 7. — L'enaiete ourerte au Mijet 
des bombes lamées réwmment à Varsovie es 
à r.racovie a été poursuivi^ energiquement. 

Ces menées terroristes sont l'oeuvre o'nna 
seule organisation clandestine, ayant sou 
stèpe central i Varsovie et des ramifications 
dans toutes les grandes villrs de l'nlopne. 
'D'auJre part, il a cté établi que cette nrgant-

sation était à la solde de Kowno et de Berlin. 
Hier à midi, deux individus lithuaniens 

d'origine, porteurs de documents compromet­
tants, ont été arrêtes. 

On a en outre, mis la main sur tin dépôt de 
bombes et do matières explosibles. 

Cn vaste complet 
enTchéco-Slovaquic 

VINGT AHRESTATIONS 
Pmjj,.,,. 7 — \ |a suite de l'arrestation * 

Bratislava du lieutenant Sabotes, soupçonna; 
d'espionnage, et de perquisitions dana une ban­
que, un vaste complot a été découvert. 

Vingt personnes ont été arrêtées 
De nombreux communistes sont impliqué» 

dans cette affaire. 

Un Rhinocéros=Marin ? 

Un m o n t r e de mer, étrange, long de 6 métrés et pesant 1.200 kilos, a .été captare par 
des pêcheur» de Camogli (Italie) qui se livraient à la pèche à la sardin*. Il rag i t sftre-
m u t d ' u n mooatro de U famille de» Swuias . mai» le» pecbeor» »»»nr»nt »voir pris un 
rhinocéros mari»-


